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L’application du SLS à Vitry ne concerne que 30  locataires pour  la SEMISE et 24  locataires 
pour  l’OPH.  Il  y  a,  certes, un  sentiment d’injustice qui  a pu  être  violent pour  les  familles 
impactées mais je tiens à préciser que la SEMISE et l’OPH comptabilisent, ensemble, plus de 
8000  logements sociaux. La situation est plus complexe à Paris où  l’on parle effectivement 
d’un problème social d’ampleur.  
Pour rappel,  le supplément de  loyer de solidarité (SLS) dit « surloyer » doit être réclamé au 
locataire dès lors que ses revenus excèdent de 20 % les plafonds de ressources exigés pour 
l'attribution d'un logement social. Toutefois, il ne s’applique pas de droit pour les logements 
situés dans les quartiers prioritaires de la politique de la ville.  
Les bailleurs sociaux sont tenus par la loi d’appliquer le surloyer dans leur parc de logements 
conventionnés.  Ses modalités de mise en œuvre ont été  rendues plus  strictes  à partir de 
l’année 2018 en vertu de la loi Égalité et Citoyenneté. Le Territoire et la Ville, en lien avec La 
SEMISE et l’OPH, ont donc mis tout en œuvre pour repousser son application en demandant 
notamment  auprès du Préfet qu’il reconduise le périmètre d’exonération du SLS sur tout le 
territoire  communal  comme  c’était  le  cas  dans  le  PLH  2012‐2017.  Ils  n’ont  seulement  pu 
obtenir qu’une exonération limitée du SLS en identifiant les quartiers d’habitat social les plus 
fragiles hors quartiers prioritaires.  
L’État oblige les bailleurs sociaux d’appliquer à leurs locataires un surloyer. C’est totalement 
inacceptable. En aucun cas, le SLS ne peut être vu comme un dispositif de justice sociale. À 
Vitry, Territoire, Municipalité et bailleurs mettent tout en œuvre pour trouver des solutions 
aux locataires impactés. Ces locataires se retrouvent souvent dans une situation compliquée 
et nous partageons  leur colère  légitime. Avec ce  surloyer, c’est  le principe de mixité dans 
l’habitat  social  qui  est  en  danger. Nous  ne  pouvons  le  tolérer  et  nous  continuerons  à  le 
dénoncer avec  force comme nous  le  faisons depuis des années, bien avant  la  loi Égalité et 
Citoyenneté de 2017. 
À  Vitry,  le  droit  au  logement  fait  l’objet  d’une  attention  constante  de  la  part  de  la 
Municipalité. Au‐delà des nombreux engagements de la Ville en faveur du logement social – 
sur  lesquels  je ne  vais pas m’attarder  ‐ « Vivre et habiter ma  ville » a permis aux Vitriots 
d’exprimer avec  franchise  leurs exigences à ceux qui participent au  logement à Vitry : pas 
seulement les bailleurs sociaux mais aussi les aménageurs, les promoteurs, l’État…  
Vitry prend au sérieux cette question en agissant concrètement et redouble d’efforts pour 
améliorer  la situation du  logement aussi bien dans  le parc privé que dans  le parc social. La 
Municipalité  se  préoccupe  du  droit  au  logement,  en  témoignent  les  combats  menés 
ensemble avec les Vitriots par le passé. 
Pour  que  Vitry  continue  de  jouer  son  rôle  de  bouclier  social  face  aux  attaques  du 
gouvernement sur le pouvoir d’achat, les services publics et le cadre de vie des Vitriots, nous 
devons faire preuve de responsabilité.  
 
 


